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DES PYRENEES (Notes préliminaires)

par Pedro MONTSERRAT et Luis.VILLAR
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Nous sommes très heureux de dédier cet
article à M. le Professeur Dr~ R. TUXEN à
l'occasion de ce volume jubilaire en le re­
merciant de l'essor remarquable imprimé aux
études phytosociologiques.

RESUMEN :

Estudio geobota'nico, fitosociolo'gico y taxonomico-floristico, de los
pastos orofîtos con Festuca scoparia propios deI sector centro-occidental
pirenaico. Se trata de una~ comunidades abiertas permanentes, explotadas
por su ambiente muy fluctuante y de manera muy esp~cial por fenomenos peri­
glaciares actuando sobre su estructura en mosaico.

Se describen dos nuevas alianzas (Saponarion caespitosae y Thymelaeion
nivalis), incluidas por el momento en elorden Astragaletalia semperviren­
tis Barbero 1968, de la claseFestuco-Seslerietea Barbero et Bonin 1969,
Y se comentan sus relacionès con otras comunidades de Ononido-Rosmarinetea
Br.-Bl. 1947.

También se publican 3 nuevas variedades : Asperula cynanchica L. var.
ansotana, Polygala alpina (Poir.) Steudel var. ansotana y Gentiana verna
L. var. willkommiana.

La rica flora de dichas comunidades pirenaicas presenta una variabili­
dad morfologica y ecotipica de dificil estudio, debido en parte a su papel
de refugio precuaternario y a su especializaci6n ecologica.

SUMMARY :

This is a preliminary study on the Festuca scoparia communities of
tha Western Pyrenees in a geobotanical, phytosociological and taxonomie
point of view.

They are oro-mediterranean stony grasslands which mosaic structure is
determined by the periglaciar phenomena (cryoturbation and solifluction) to­
gether·with strong climatic fluctuations.

Two new phytosociological alliances, Saponarion caespitosae and Thy­
melaeion nivalis, ranged into the order Astragaletalia sempervirentis
Barbe~o 1968 and the class Festuco-Seslerietea Barbero et Bonin 1969, are
described in this paper.

Also the authors describe three new taxonomical varieties and study the
high variability of about 40 critical species.
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AVANT-PROPOS

Les pelouses écorchées de l'alliance Festucion scopariae furent défi­
nies par BRAUN-BLANQUET en 1948 dans son étude des Pyrénées orientales.

Plus tard, à l'occasion de l'Excursion de L'Association Internationa­
le de Phytosocio1ogie, BOLOS et MONTSERRAT (1960) se rendaient compte de l'a­
bondance de.ces communaùtés xérophiles dans les Pyrénées d'Aragon et de Na­
varre dont l'étude f10ristique et phytosocio1ogique restait à faiie.

Pour essayer de combler cette lacune, depuis 1968 nous avons poursui­
vi à plusieurs reprises l'échanti11onage de ces pacages 'remarquables, dans
le cadre de nos recherches botaniques dans la moitié occidentale de la chaî­
ne frontière. En voici les premiers résultats.

I.INTRODUCTION

A la suite de BRAUN-BLANQUET (1948), plusieurs auteurs ont mentionné
les groupements dominés par Festucaescoparia dans la moitié orientale des
Pyrénées, tant en ce qui concerne la zone axiale que les Prépyrénées. Nous
citerons en particulier: VIVES (1964), BAUDIERE et KUPFER (1968), BARBERO
et BONIN (1969), BARBERO, BONIN et QUEZEL (1971), SERVE (1972), VIGO (1972)
et BARBERO (1972), auxquels nous reviendrons dans les pages suivantes.

Cependant, les références intéressant les pelouses écorchées des Pyré­
nées centrales et occidentales sont assez limitées et presque jamais phyto­
sociologiques: CHOUARD (1949), MONTSERRAT (1953,1956,1971), RIVAS MARTlNEZ
(1968), DENDALETCHE (1972,1973).

Dès le début nous avons eu de grandes difficultés pour ranger nos re­
levés dans la classe basophile médioeuropéenne des EZyno-SesZerietea Br. B1.
1948, comme on l'avait fait au préalable. Cette circonstance, s'ajoutant aux
difficultés taxonomiques, nous empêchait de rédiger cet article. C'est alors
que nous avons reçu avec joie les magnifiques travaux de nos collègues de
Marseille (BARBERO, 1972 ; BARBERO' et BONIN, 1969) qui, en créant la nouvelle
classe des Festuco-SesZerietea des montagnes méditerranéennes et en lui rat­
tachant le Festucion scopariae 3 nous ont permis de progresser dans le classe­
ment phytosocio1ogique des espèces et des relevés.

L'interprétation des communautés que nous présentons a bénéficié aus­
si de l'expérience f10ristique de l'un de nous (P.M.) dans les Pyrénées et
les Monts cantabriques (LOSA et MONTS. 1951, 1952, 1953; LOSA 1957) ainsi que
de deux voyages que nous avons realisé aux montagnes ibériques de Soria­
Teruel en 1972 et 1973.

Le but de cet article préliminaire est de servir d'étude de base aux
recherches phytosocio1ogiques de l'avenir.

II. REMARQUES GEOBOTANIQUES

a) Chorologie.

L'effet de foehn presque constant et surtout les sols calcaires domi­
nants, déterminent l'abondance de Festuca scoparia au versant sud des Pyré­
nées centrales. L'espèce y présente son maximum de variabilité morphologique
et écologique, puisqu'elle rentre dans les groupements des crêtes, vires peu
ombragées, éboulis demi-fixés, pelouses écorchées, forêts claires à pin
(Pinus siZvestris et P. uncinata)et ba1mes au fond des grandes vallées.

Vers les Pyrénées occidentales le climat devient plus humide et ce
sont les versants et crêtes abrités, sous le vent descendant des hautes mon-'
tagnes calcaires (Anie-Petrachema, Bisaurin, Aspes, Co11arada-Te1era,etc •• )
qui nous montrent des pelouses écorchées assez répandues. Voir schéma ci-joint.

Le pic d'Orhy marque la limite occidentale pyrénéenne de la fétuque
et de ses communautés (DENDALETCHE 1973). Etant étouffée par SesZeria argen­
tea ssp. hispanica'Pau~,e11edisparaît des falaises de la Navarre moyenne­
Rioja. Cette graminée n'a jamais été trouvée non plus aux Monts cantabriques
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,tandis qu'en Système Ibérique elle reste plus ou moins inféodée aux pineraies
(P. siZvestris-uncinataJ. L'aire de répartition de cette endémique se prolon­
ge jusqu'au Système Bétique.

b) Le substrat géologique.

A l'ouest du col de Somport les granits des Pyrénées axiales n'exis­
tent pàs et les grès permotriasiques deviennent rares pour disparaître aux
alentours du pic d'Anie. Ce sont les couches puissantes du calcaire dur palé­
ocène qui donnent les reliefs hardis des" Sierras interiores " karstifiés.
Depuis le massif d'Anie (2504m) jusqu'au Collarada (2886m) ces montagnes che­
vauchent au sud sur les vastes étendues du flysch lutétien qui est formé par
des grès et marnes extrêmement plissées, portant des barres calcaires massi­
ves. Voir SOLER et PUIGDEFABREGAS (1970 et 1972).

C'est surtout sur les crêtes duflysch, entre 1800-200Om, ~ituées près
de ce contact géologique, que se trouvent la plupart des communautés à F.sco­
paria dont nous allons parler. Néanmoins des peuplements moins développés oc­
cupent aussi les" Sierras exteriores " prépyrénéennes, que ce soit sur cal­
caire dur nummulitique aux plus hauts sommets (Guara 207Om, Pena Montanesa
228Om) ou sur des poudingues' oligocènes (San Juan de la Peira -Oroel -Cancî~s)
entre 1500-190Om aIt.

c) Les trai ts climatiques fondamentaux.

Le vent humide océanique vient de W-NW, avec brouillard fréquent dans
. la partie française et en face N-NW des "Sierras interiores"; il descend ré­
chauffé vers les vallons profonds et la Dépression de l'Ebre ("cierzo" du NW'
vers Tortosa). La partie la plus sèche, continentale, est au Sobrarbe-Riba­
gorza et s'amincit vers la Jacetania (MONTSERRAT 1966, 1971 et 1974 a).

Le vent dominant pousse la neige vers les crêtes, en favorisant le gel­
dégel aux adrets. L'effet de foehn provoque la sublimation de la neige ou
l'enlève directement quand elle est poudreuse, vent qu'on appelle "Ausin"
chez nous. L'insolation très forte exalte en plus tous les phénomènes péri­
glaciaires.

d) L'exploitation abiotique.

Ces phénomènes sont cert~inement les facteurs limitants de nos commu­
nautés dont les peuplements sont ainsi exploités par leur milieu (MONTSERRAT
et VILLAR 1972). On pourrait dater cette longue évolution peuplement-milieu
dès la période miocène, ce qui est témoigné par la forte spécialisation des
plantes pour éviter la dessication après arrachement et favoriser un dévelop­
pement rapide des pousses. KoeZeria vaZZesiana et Festuca indigesta sont très
démonstratives à cet égard. Aussi l'abondance des mégaendémiques, tels que
Borderea pyrenaica, Brimeura amethystina,Dethawia tenuifoZia, CampanuZa jau­
bertiana, pour avoir résisté aux phénomènes périglaciaires, vient à l'appui
de ces idées.

Il est vraisemblable que le peuplement des êboulis subalpins, également
exploités par le milieu, s'est différencié à partir des groupements des pe­
louses écorchées. Aussi peut-on envisager que les écotypes ainsi spécialisés
se sont réfugiés sur les falaises et éboulis montagnards, où la concurrence
de la forêt était plus faible.

e) L'organisation en mosaique.

Autant que les éboulis, les pelouses écorchées constituent un milieu
hétérogène, malgré leur homogénéité apparente. Or, les espèces de différentes
affinités écologiques se mélangent dans une surface réduite.

La mosaique structurale est commandée par les substrats géologiques., le
sol, le microclimat, la topographie, auxquels s'ajoutent d'autres facteurs dy­
namiques tels que solifluxion, fixation biologique du terrain, etc •. ,sans ou­
blier le rôle important des troupeaux, sur lequel GAUSSEN (1971) a fait le

------- -
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point au sujet des gi$petières. Nos collègues français sont en train d'étudier
cette hétérogénéité remarquable par des méthodes précises ( BAUDlERE , NE GRE ,
SERVE, SOUTADE ... )

Tout ceci indique l'extrême difficulté des études phytosociologiques
dans cette ambiance et la prudence qu'il faut adopter quand il s'agit de choi­
sir une surface d'échantillonage ou de classer es~èces et relevés dans des
unités supérieures.

III.ETUDE PHYTOSOCIOLOGIQUE (cf. deux tableaux hors texte).

Nous classons nos relevés dans la classe Festuco-SesZerietea Barbero
et Bonin 1969, des pelouses écorchées nord-méditerranéennes (Pyrénées et
Alpes sud-occidentales). Il n'était pas raisonnable de les maintenir dans la
classe Elyno-Seslerietea~desmontagnes médioeuropéennes, puisque les commu­
nautés ponctuelles a Elyna et Oxytropis foucaudi sont reléguées aux sommets
des Pyrénées occidentales et sur les sols relictuels; seules quelques espèces
pionnières et xérophiles, tels que le Carex rupestris~ descendent pour se mé­
langer avec celles des Festuco-Seslerietea.

De même les groupements mésophiles du Primulion intricatae (BR.-Bl.
1948, VIGO 1972), au sein desquels abonde HOPiminum pyrenaicum~dominent avec
la nardaie sur permotrias ou bien sur calcaire décalcifié; cela, il est vrai,
surtout aux endroits ouverts a la pénétration humide océanique, jouissant
d'un fort enneigement d'où F. scoparia disparaît.

Cette fétuque est certainement une espèce plastique qui résiste a la
sécheresse de l'air, au soleil brûlant et aux sols mobiles périglaciaires.
Chez nous ses communautés se répandent sur deux ensembles nettement diffé­
rentiés malgré les mosaïques dont nous avons parlé : l'un a calcaire com­
pact, parfois dolomitique et blanc-grisâtre, où la cryoturbation est prépon­
dérante, l'autre formé par le flysch lutétien avec un sol terreux (argile et
quartz hérités), fortement travaillé par solifluxion.

Le Festucion scopariae Br.-Bl. n'existe pas aux Pyrénées centro-occi­
dentales et il nous a fallu décrire deux alliances nouvelles : Saponarion
caespitosae pour l'ensemble calcaire, Thymelaeion nivalis pour l'ensemble du
flysch.

Le problème s'est posé au niveau de l'ordre puisque l'al. Saponarion
caespitosae est sûrement le dernier avant-poste des Ononidetalia striatae
Br.Bl.1947 (Anthyllidetalia montanae Quézel 1971 b) vers la haute montagne,
tandis que le Thymelaeion nivalis s'intègre mieux à l'ordre Astra~aletalia

sempervirentis Barbero 1968 que nous avons accepté et enrichi avec des ca­
ractéristiques locales appartenant soit aux pelouses sèches oro-pyrénéennes
soit aux communautés des éboulis.

Nous voudrions rappeler ici l'avis du Maître BRAUN-BLANQUET qui, en
1954, exprimait a l'un de nous (P.M.) la convenance d'élargir les Ononideta­
lia striatae vers les pelouses calcaires oro-pyrénéennes et cantabriques.

Pour la partie la plus continentale des Pyrénées, nous avons nommé
l'alliance provisoire Borderion pyrenaicae (1974), intermédiaire entre le
Stipion calamagrostidis et l' Iberidion spathulatae ; elle montre aussi le pas­
sage vers les pelouses écorchées de la haute montagne. Peut-être cette al­
liance renfermerait-elle aussi de bonnes caractéristiques des Astragaletalia
sempervirentis~ parmi lesquelles Onosma bubanii~ Dethawia tenuifolia~ Aquile- ­
gia pyrenaica~ Borderea pyrenaica~ Brassica repanda var. turbonis 3 et aussi
l'Helictotrichon gr. convolutum (Pena Montanesa, nouvelle pour les Pyrénées),
ensemble assez abondant au Cotiella, Turb6n, Col de Gaulis, Pena Montanesa,
etc .. , 2000-2500m.

a) AlI. Saponarion caespitosae~nova, Cf. Tableau l,rel. Type n02.
Sur les petites taches de sol peu profond,entre la pierraille qui ca­

che un sous-sol toujours compact, Galium pyrenaicum~ Asperula cynanchica var.
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'ansotana, Jurinea humilis et Serratula nudicaulis,sont les espèces qui ré­
sistent mieux aux écarts thermiques, suivis de cryoturbation-arrachement et
sécher:esse.

Nous avons divisé le tableau en trois groupes de relevés (1-7, 8-13
et 14-18) dont chacun montre une progression vers la pelouse plus ou moins
dense. Les nouvelles variétés de l'Aspéru1e et de Polygala, et surtout l'a­
bondance des caractéristiques de la classe, pourraient aider à envisager des
associations encore inédites.

En plus des renseignements que nous donnons en tête du tableau, voici
les localités des relevés :

Relevés 1,6, 7 et 9 à 18 : Col et Divisoria de la Magdalena, f1ysch
en versant méridional de la Sierra de Aisa ou de Aspe-Lecher{n Alto.
Commune d'Aisa (Huesca).

Re1ev~s 2 à 5 : Col et Pico de Blancas, calcaire âur. Aisp (Huesca).
Relevé 8 : Castil10 de Acher, blocs-éboulis calcaires détachés de la

grande falaise, sur le grès rougepermotriasique. Hecho (Huesca).

b) Allo Thymëlaeion nivalis, nova. Cf. Tableau II, rel. Type n02.
Sur les versants du t1ysch, 'o~ la pente souvent forte et l'arnp1it~de

thermique provoquent la descente des sols vers l'~va1, dominent Gypsophila
repens, Bupleurum ranunculoides, Arenaria grandiflora, Cardunc:.ellus mii1.ssi­
mus , Scorzonera aristata, Campanula speciosa, Bromus erectus, Phyteuma
ibericum, etc •• , dont la plupart sont des thermophiles oroméditerranéennes,
qui abondent parmi les touffes de F. scoparia.

Dès la vallée de Tena jusqu'en Navarre pyrénéenne, Thymelaea tincto­
ria ssp. nivalis, espèce toxique, colonise les débris glaciaires plus ou
moins érodés ainsi que les pentes du flysch friable surpaturés par les ovins,
qui favorisent son extension à la suite du piétinement et de l'érosion.

Cette dégradation est frappante aux relevés 10-13, avec un appauvris­
sement en espèces caractéristiques des alliances, ordre et classe. Par contre~

les relevés 4-6 marquent l'évolution pastorale favorable dans cette ambiance
dure de la montagne périglaciaire.

Notre subespèce descend beaucoup plus dans la partie continentale des
Pyrénées, où elle domine dans des groupements brûlés et surpâturés à Echi­
nospartum horridum, en même temps qu'elle monte aussi vers le Borderion py­
renaicae. Pourtant elle reste toujours limitée à notre alliance, aux Pyré­
nées occidentales, devenant une bonne indicatrice (avec Astragalus sempervi­
rens, Bupleurum ranunculoides, .. ) des sols jouissant d'une meilleure régula­
tion de l'eau phréatique que ceux du Saponarion caespitosae.

Voici les localités de nos relevés :
Relevés 1 à 4 : Monte de Aso, au revers méridional de la PeIra Telera,

flysch au dessus de Aso de Sobremonte, à l'Ouest de Biescas (Huesca).
Relevés 5-6 : Entre Sayerri et Pico de Enmedio, près de la pinneraie

(Pinus silvestris-uncinata), flysch. A l'Ouest de Vil1anua (Huesca).
Relevés 7 et 9 : Monte de Lizara, au SE du Bisaurin,flysch. En amont

du Lavati, Aragü~s deI Puerto (Huesca).
Relevés 8 et 12 : Col et Divisoria de La Magdalena, flysch en versant

méridional des pics d'Aspe, au dessus d'Aisa (Huesca).
Relevés 10 et Il : Quimboa Bajo, au nord du Barranco de Petraficha,

f1ysch. Ans~ (Huesca).
Relevé 13 : Revers sud de la Paquiza de Linzola, près du Barranco de

Linzas, f1ysch • Ans~ (Huesca).

IV. REMARQUES TAXONOMIQUES ET FLORISTIQUES

Les pelouses écorchées, toujours soumises à de forts écarts microcli­
matiques, libres de la concurrence de la forêt et en situation périphérique
par rapport aux glaciers quaternaires des montagnes nord-méditerranéennes,
sont restées plus ou moins indépendantes vis à vis des changements macrocli­
matiques multiséculaires.
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FESTUCA SCOPARIA Localités de. relevés
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C'est de cette man~ere que l'on peut comprendre leur valeur de refuge
pour de nombreuses diploides, ainsi que le montre BARBERO (1972). Si les
études cytotaxonomiques et biogéographiques très poussées comme celle de
KUPFER- (1974) étaient plus fréquentes, celà deviendrait encore beaucoup plus
évident.

Or, les conditions des pelouses écorchées sont excellentes pour la
recherche des taxa nouveaux aussi bien que difficiles à étudier pour les
recherches phytosociologiques, au moins dans les Pyrénées, en raison de leur
remarquable richesse floristique, peu connue chez nous.

Nous avons été amenés dans cette optique à l'étude de la différentia­
tion subspecifique de la plupart des espèces inventoriées et nous expose­
rons quelques résultats dans les lignes qui suivent. C'est, sans doute, un
joli exemple pour montrer comment la Phytosociologie fait avancer la Taxo­
nomie et vice versa.

a) Quelques taxa nouveaux.

AsperuZa cynanchica L. var. ansotana nova." A typo differt : Ramos­
S1,S1,ma et diminuta (3-12 cm alta) , prostrata et puZviniforme; foUis quater­
nis3 infimis Zatioribus et Arenaria ciliata vaZde simiUbus 3 puZvinuZo den­
siore formantibus (ut Arenaria aggregata), superioribus Zineato-spathuZatis
apice obtuso et vix mucronuZat03 nervo medio vaZido aZbidiscente et margine
Zimborum revoZuto. StoZonifera veZ rhizomatoso-stoZonifera3 in fissuras sa­
xorum pZerumque stoZonibus abbreviatis3 basi Zignificatis. FZore purpurea
exterius papiZZosa et 4-Zaciniis aZbidis mucronato-tumefactis coronata3 in
cymis densissimis veZ Cum peduncuZis ZateraZibus abbreviatis (0-2, max.4mm
ZongisJ et omnibus mUZtifZoris.Fructo subpapiZZoso. Hab. : rupes caZcarea
fissuratas et in soZo gZareos03 1800-2200m aZtitudine3 in Pyrenaeis occiden­
taUbus copiosa. - HOLOTYPUS : Collado de Blancas ,. 2000m al t. ,ubi J. FERNANDEZ
CASAS et P.MONTSERRAT (nO 5986/69) die 26 augusto 1969 inveniebant; sintypis
et Zectotypis numerosis. (UTM: 30T YN.OO.31).- Differt a A.multiflora Lap'3
1813 (Hyst. abr. : 62)habito puZviniforme3 foUis ZatioPibus et fZore purpu­
rea breviora capituZis densioribus formante.

C.'est un taxon caractéristique des pelouses écorchées et surto'ut du
calcaire trituré par cryoturbation aux Pyrénées occidentales d'Aisa, Hecho
et Ansô; il devient plus rare aux Penas de Aso (partie supérieure du Monte
de Aso) , change beaucoup à Guara et plus encore aux Pyrénées centrales
(A.muZtifZora Lap.) où il rentre sûrement dans le Borderion pyrenaicae.
Reste encore le problème systématique et peut-être caryologique de connaître
les ancêtres de l'A. cynanchica orophytique, avec l'origine des espèces ou
subespèces qu'on pourra distinguer dans l'avenir.

PoZygaZa aZpina (Poir.) Steudel var. ansotana nova - A var. alpina
differt : Longe stoZonifera ( 4-25 cm) in fissuris saxorum veZ soZo gZareo­
so-caZcareo sicco. FoZiis magnis subrossuZatis perdurantis in sumitate sto­
Zonibus; cauZes fZoriferos 1-4 (r.5) axiZaribus et magis eZongatis (3-5 cm),
cum foZiis acrescentibus obovatis veZ subspathuZatis-obtusissimis3 supremis
magnis et Zaxe subrossuZatis3 racemo fZorifero paucifZoro-acrescente invoZu­
crantibus. FZore parva typica (3-3,5mm) etiam acrescente 3 oum aUs primo
azureis et demum virido-aZbidiscentibus subuninerviis3 nervo medio parte ter­
minaZe incrassato et fusc03 nervibus ZateraZibus frequentissime obsoZetis.
Bernina vaZde piZosa, fusca et cvm caruncuZa Zutescente Zata sed a Zatere
brevissime eZongata (nunquam 1/3 seminae ZongaJ.- HOLOTYPUS : "Solana Casti1­
10 de Acher", circa Zoco dicto "El Portillo", ad mePidiem versus 2150m aZti­
tudine3 soZo saxoso caZcare03 P.MONT8ERRAT (nO 4300/74) die 23 juZio -1974

-inveniebat. Cotypis et Zectotypis Rb.JACA (UTM.30 T-XN.90.44).
Par son aspect parmi la pierraille il ressemble un peu à Veronica ara­

gonensis du Borderion pyrenaicae; dans d'autres endroits il est un peu plùs
réduit et difficile à distinguer (par feuilles acrescentes) du P.aZpestris
des nardaies.

------------------- - - - - - - - --- ------------
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Le PoZygaZa aZpina présente le maximum de variabilité chez nous, avec
des formes ancestrales aux éboulis montagnards surtout de la Rioja-Perla Re­
donda(Palencia), Navarre moyenne et aussi le Canyon de Niscle.

On peut le distinguer facilement du P.caZcarea qui chez nous monte
peu vers la montagne(au Système Ibérique par contre il arrive à 2000m) par
les feuilles d'un vert moins foncé et moins coriace, fausse rossette moins
dense, fleur plus petite acrescente et aile étroite (large 1/2 de la capsule)
et capsule presque carrée (4,5 x· 3,5-4mm.). La graine est très différente et
surtout à caroncule courte.

Gentiana verna L. var. wiZZkommiana nova~ G.pumiZa Willk, e loco Oroel
.(Prodr. fZ. hisp. 2 : 655, n° 2891).

A forma typica differt : Laxissime caespitosa stoZonib~s Zongioribus
edente , decussato-foZiatis et in parte finaZe dense subrossuZatis, foZiis
acrescentibus, ZanceoZato-eZZipticis augustioribusque (3-6 vices Zongas quam
ZatasJ, margine scabrido et apice attenuato-obtuso vix mucronuZato. CauZe
fZorifero anguZato-subaZato~ eZongato (8-12,maximo 15 cm ZongoJ~ 3-4 p~~a

foZiorum gerente et superiora sepius caZicem invoZvente. CaZice Zongiore
( 18-25 mm) et dentibus 1/4 sua Zongitudine. Tubo coroZZino vaZde exerto 15
nervibus s~aZatis (ala 0,1-0,3mm), 5 magis et 10 minus aZatis. CoroZZae
segmentis Zatioribus acutiuscuZis et repando-dentatis. Hab.:rupibus caZca­
reis umbros1.:s~ inter 1500-2000m aU. in " Sierras Exteriores" Pyrenaeis ara­
goniae (Oroel et Guara), cum Festuca scoparia abundat.- ROLOTYPUS Rb.
WlLLKOMM (COI), specimen unico servatum ex Oroel, 4000-5000 pedibus aZtitu-
dine. (UTM. 30T. YN.03.10).

C'est un taxon à graine un peu grande (1-1,2 x 0,6 mm) qu'on trouve
près de la crête à l'ombre, 1550m sur poudingue calcaire en mélange avec
Festuca scoparia et mousses du type HyZocomium-Dicranum. C'est une forêt à
pin (Pinus siZvestris et quelques hybrides avec uncinata) éclaircie par la
proximité de la crête. Très typique aussi au versant septentrional de Guara,
entre 1500-1950m, avec quelques pins des deux espèces et l'hybride, F.scopa­
ria, Leontodon pyrenaicus, PuZsatiZZa aZpina miZZefoZiata~ Arenaria purpu­
rascens var. guarensis Losa et des mousses aussi en quantité. Très rare à
Ordesa, au dessous de Carcilarruego avec Gentiana gr.cZusii (G.costei)~ The­
sium aZpinum,etc ..

La race de G.verna qu'on trouve dans les tableaux ci-joints est varia­
ble entre la forme typique et quelques individus qui ressemblent un peu
G.brachyphyZZa; aux endroits les plus pierreux on trouve une race proche de
notre var. wiZZkommiana. Aux Monts cantabriques secs on trouve aussi une
gentiane à graine petite (0,8-x 0,4-0,5 mm), p.ex. Pena Redonda et Pico Es­
pigüete (1800-2450m aIt.).

b) Commentaires sur quelques taxa.

On pourrait parler de 'presque toutes les espèces des tableaux, sur­
tout en ce qui concerne leur variabilité et chorologie. Cependant, voici
quelques commentaires concernant certaines espèces critiques suivies de leur
nom d'auteur. La nomenclature est harmonisée avec FZora Europaea (vols. 1­
III) et P.FOURNIER pour le reste, sauf le critère de quelque spécialiste
cité ici.

- Festuca scoparia Rack. non Rook.- Espèce des pelouses écorchées et
aussi des forêts à Pinus siZvestris de l'Espagne calcaire. Car. locale dans
notre dition de la classe Festuco-SesZerietea. Nomen iZZegitimum; KERGUELEN
(1972), page 23, propose F.gautieri (Hack.) Richt., ampl.Kerguelen.

- GaZium pyrenaicum Gouan- Car. locale du Saponarion caespitosae;
aux Pyrénées orientales car. du Festucion scopariae Br.BI.

- Erigeron aZpinum L. - Difficile à classer par rapport à la race des
Alpes; sûrement une var. spéciale qu'on distingue facilement des E.frigidum~

aragonense qui abondent aux hauts sommets.
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- Jurinea humiZis DC.- Il faudra étudier sa variabilité, surtout des
écotypes qu'on trouve vers les 2000m d'altitude.

- Iberis bernardiana Gr. et G.- Espèce qui rentre dans le grand I.prui­
tii (sensu Fl.eur.) qu'on trouve sur flysch un peu gréseux dur des cols les
plus secs, d'abord à fleur blanche et à la fin violacée.

- SerratuZa nudicauZis (L.) DC.- Rare et par places relativement abon­
dante; monte au sommet de la Magdalena (2270m aIt.). Très variable en Espa­
gne, surtout centrale ( S. aZbarracinensis Pau).

- GlobuZaria repens Lam. (G.nana Lam.).- Fruticuleuse (10-35 cm) au
pied des rochers réchauffés du Somontano (Agüero-Nueno, Guara, Sobrarbe),
entre 600-900m (G. oscensis Coincy); elle s'applique sur pierres sèches en
haute montagne. Transgressive des RosmarinetaZia vers les Ononidetalia et
finalement le Saponarion caespitosae; on trouve toutes les formes d'adapta­
tion tout comme le Thymus vulgarise

- Trinia gZauca (L.) Dumort. - Thermophile qui monte aussi des Ononi­
detaZia vers quelque crête sèche du Saponarion caespitosae.

- Linaria aZpina L. ssp. propinqua (Bss. et R.) P. Monts.var. odora­
tissima P.Monts. 1974 (L.aZpina fa fZava B.Valdés, 1970:209). A Ezcaurre \
(Navarre), Blancas et Aso (Huesca), monte à 1600-2100m aIt., touj ours rare
sur calcaire sec réchauffé. .

- Saponaria caespitosa nc.- Endémique des Pyrénées centrales-occiden­
tales et surtout des "Sierras exteriores" (Oroel, Guara, Pena Montanesa,
Turban, etc.) sur calcaire compact, sec par le. fort vent (foehn) (VILLAR,
1972). Dans notre dition elle se· localise strictement aux groupements les
plus secs du Saponarion caespitosae. C'est la meilleure espèce pour bien dis­
tinguer le ThymeZaeion nivaZis du S~onarion caespitosae.

- Arenaria purpuras cens Ram. ex DC., Si Zene acauZis (L·. ) JacqOxytropis
pyrenaica Godr. et Gr., Àrenaria ciZiata L. ssp. moehringioides (J.Murr.)
Br.-BI. et surtout le Carex rupestris Bell., sont des très bonnes différen­
tielles, qui descendent de l'EZynion proche vers le Saponarion caespitosae
et même l'Ononidion striatae de Guara (IS00-2070m) et Pena Montanesa
(2000-22S0m aIt.)

- Astragalus sempervirens Lam. ssp. nevadensis (Boiss.) P.Monts.
Race un peu différente de celle des Pyrénées .orientales, var. catalaunicus
(Br.-Bl.) P.Monts., que nous n'avons pas encore étudiée en détail. Elle pré­
fère les sols instables, érosions récentes,' et un sol terreux travaillé par
la forte solifluxion. Edificateur puissant de la pelouse.

- ThymeZaea tinctoria (Pourr.) Endl. ssp. nivalis P.Monts. 1971
(MONTS. et VILLAR 1972:516).- On trouve des races robustes (50-S0 cm hautes)
dans la partie sèche de la vallée du Cinca-Ara, surtout vers Torla-Ordesa
(SOO-1100m aIt.); dans notre dition se présente pulviniforme, à rameaux appli­
qués sur la pierraille qui la réchauffe pendant le jour et un froid extraor­
dinaire pendant la nuit. La subespèce tinctoria ne tolère .pas l~ gelée et
reste cantonnée au Rosmarino-Ericion du Bajo Ebro, Valencia-Cataluna littora­
les, où est endémique.

- Medicago suffruticosa Ram. ex DC.- Espèce thermophile qui monte des
pelouses montagnardes (car. de l'Asse Brometo-Medicaginetum suffruticosae
Bol. et Monts., 1960); puissante encore dans le ThymeZaeion nivaZis des Pyré­
nées occidentales, elle est beaucoup plus rare sur le sol siliceux peu acide
de l'Irido-Festucetum spadiceae Nègre.

~ CardunceZZus mitissimus (L.) DC.- D'écologie semblable au précédent;
abonde dans quelques groupeDents du Thymelaeion nivaZis.
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- Scor2onera aristata Ram.- Endémique très abondante dans quelques
vires chaudes des adrets; car. locale d'alliance.

Bupleurum ranunculoides L. ssp. ranunculoides- Bonne car. d'alliance
qui abonde par places. On trouve déjà la sous-espèce gramineum (ViII.) Hayek
vers Teruel-Soria, et aussi Pena Redonda (Palencia).

- Gysophila repens L.- Abonde au pied des rochers réchauffés par le
soleil sur sol pierreux; transgressive des Thlaspietea.

- Campanula speciosa Pourr.- Préfère des éboulis à terre fine mélan­
gée avec pierres de flysch gréseux, surtout vers Aso de Sobremonte (Penas de
Aso) avec une autre thermophile, Laserpitium gallicum.

Acinos alpinus (L.) Moench (Calamintha alpina Larn.) - Très varia­
ble, avec des écotypes montagnards répandus e~ un peu différentes, p. ex. en
Navarre moyenne. Change aussi dans les Ononidetalia striatae de la Rioja-Leon.

- Bromus erectus L.- Entre 1700-2200m on trouve une race qui monte
seulement dans les pelouses ensoleillées à sol mouvant.

- Avenochloa vasconica (Senn.) Gervais (1973:95-97).- Espèce qui sem­
ble hybridogène (A. pratensis-bromoides,quelques races caryologiques) et po­
lymorphe. Une race géante au Sobrarbe-Catalogne, surtout avec Echinospartum
horridum;une autre très xérophile en Aragon centrale (var. ibericum sensu
Br.-Bl. et Bolos, 1957); finalement dans notre dition elle ressemble à A.bro­
moides à feuilles plus longues et est localisée strictement au Thymelaeion
nivalis.

- Phyteuma cf~ ibericum Schulz - Microespèce variable du gr. orbicu­
lare L. et proche du P. tenerum Schultz.

- Koeleria vallesiar~ (S~t.) Gaud. - Très variable chez nous. On ne
trouve jamais des anthères co~rtes (ssp. humilis Br.-BI.).

- Sideritis hy'ssopifolia L•. ssp .guillonii (Timb .-Lagr.) Rouy- Très
fidèle des pelouses écorchées des Pyrénées occidentales avec des formes pl~s

ou moins poilues en fonction de l'ensoleillement et aussi un peu variable.
'Près d'Ordesa-Niscle évolue vers S. linearifolia Lam. (S.pungens Benth.) et
aussi à l'Oroel, Guara, Pena Montanesa, etc .•

,... Paronychia kapela (Hacq.) Kerner ssp. serpyllifolia(Chaix.)
Graebn. Localisé sur clairières des pelouses réchaufi'ées par le soleil et
surtout sur quelques pierres calcaires.·

- Potentilla cf latestipula Br.-BI. - Microespècedu P.crantzii
G.Beck. s. amplo et très variable chez nous.

- Arenaria grandiflora L.:"'Orornéditerranéenne quitrtonte des Ononi­
detalia striatae (Leon-Rioja, Guara,'rurbon, etc. io ).aux endroits secs et en­
soleillés entre 1700-2400m d'~ltitude.

- Carduus gr. carlinifolius Lam. - Variable entre le C.zetterstedti­
anus Rouy (Pyr.centr.) et une race proche du C.medius Gouan.

- Eryngium bourgatii Gouan. - Ombellifère nitrophile et the~ophile

localisée surtout dans le Thymelaeion nivalis surpaturé.

Sesleria caerulea (L.) Ard. Microespèce de la grande espèce euro­
péenne qui évite les pentes très ensoleillées et préfère l'ombre des falai­
ses ou le brouillard fréquent. (La Magdalena par vent W-NW). Abonde dans d'au~

tres communautés que nous n'avons pas étudiées, surtout sur des vires enro­
~hers ombragés et .d'autres races montagnardes.

- Arabis serpillifolia ViII. - Toujours rare et localisé sur calcai­
re sec fissuré. Elle est beaucoup plus grande dans les Adiantetea des balmes
montagnardes (Agüero, Arguis, Guara-Sopeira, 600-80Om aIt.) et aide à carac­
tériser notre Saponarion caespitosae.
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- Hippocrepis comosa L. - Oroméditerrenéenne-montagnarde qui monte
dans les pelouses écorchées et aussi dans les fentes des rochers réchauffés
par le soleil (2000-2500m alt.); variable.

-HeZianthemum canum (L.) Baumg.- Espèce typique des OnonidetaZia
cantabriques et de la Rioja~Navarre; chez nous elle abonde seulement par en­
droits, surtout vers Ans6-Navarre et Bujaruelo. Polymorphe.

- Androsace viZZosa L.- Abonde aussi aux Monts cantabres.

- Thymus gr. praecox Opiz - Microespèce du T. serpyZZum. Une race pro-
che du T.nervosus Willk. se trouve sur les crêtes balayées par le vent fort,
surtout avec PetrocaZZis pyrenaica.

- AnthyZZis vuZneraria L. ssp. pyrenaica (G.Beck) Cullen - Abonde
presque partout entre 1700-240Om. D'autres subespèces sont déjà montagnardes
(ssp. forondae et ssp. maura) et rares au dessus 1500m alto

- Minuartia verna (L.) Hiern. PuZsatiZZa aZpina (L.) Delarb., Ranun­
cuZus carinthiacus Hoppe, TrifoZium thaZii Vill., Gentiana verna L., G.kochi­
ana Perr. et Song. var. occidentaZis Nègre, CarZinq acauZis L. et Leontodon
pyrenaicus Gouan, peuvent être rattachées à la classe, surtout aux communau­
tés avec plus de neige et cryoturbation localisée entre des fra~ents de pe­
louse plus solides.

- Vicia pyrenaica Pourr., VitaZiana primuZifZoY'a Bertol., ScuteZZaria
aZpina L., Lotus aZpinus (DC.) Schleich. ex Ramond (diploi'.de); HeZictotrichon
montanum (Vill.) Henr., Festuca gr. ovina L.(F.cf.indigesta Boiss.) Euphrasia
saZisburgensis Funck et Aster aZpinus L., se trouvent surtout dans quelques
parties des mosaïques les plus sèches, pierreuses et même un peu mouvantes.

- GaZium pinetorum Ehrend. ssp. protomarchandii Ehrend. (ssp. inèdit)
et aussi G.marchandii R.S. - La première est fréquente dans les pelouses écor­
chées des Pyrén€es occidentales entremelée au Festuca scoparia;la seconde se
trouve à Linza, Aso et abonde à Guara. .

V.RESUME ET CONCLUSIONS

Nous avons étudié les groupements à Festuca scoparia surtout aux Py­
rénées occidentales de l'Aragon; mais il reste encore beaucoup à faire dans
les Pyrénées centrales du Valle de Tena, 'Sobrarbe et Ribagorza. De notre étu­
de on peut en tirer quelques conclusions.

1° - Méthodologie.

La prise des relevés est très délicate surtout par l'hétérogénéité
du substrat en mosai'.que, la variabilité des espèces et surtout la floraison
rapide des géophytes. Un relevé complet exige quelquefois plus d'une heure
de travail attentif.

2° - Classement dans les unités supérieures.

Le Festuca scoparia se trouve surtout dans les pelouses écorchées des
hautes. montagnes à l'Est de l'Espagne qui, aux Pyrénées, rentrent facilement
dans les Festuco-SesZerietea; il faudra bien délimiter son extension par rap­
port aux Ononido-Rosmarinetea qui montent de l'étage montagnard et aussi par
rapport aux forêts éclaircies des Pino-Juniperetea.

3° - Alliances nouvelles.

Nous décrivons le Saponarion caespitosae et le ThymeZaeion nivaZis,
deux nouvelles alliances qui élargissent les AstragaZetaZia sempervirentis
aux Pyrénées centrales-occidentales de l'Aragon-Navarre, en augmentant ses'
espèces caractéristiques.
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4° - Etude taxonomique.

Nous avons seulement commencé l'étude de quelques taxons et surtout
des trois variétés nouvelles que nous décrivons ici. Aux commentaires sur la
distribution et la variabilité des autres espèces des tableaux, nous ajoutons
que le travail reste encore très incomplet. On trouvera dans l'avenir d'au­
tres plantes caractéristiques des AstragaZetaZia~ des alliances étudiées ici
et des associations qu'on pourra décrire ultérieurement.

5° - Le périglaciarisme.

Il semble que tous les phénomènes périglaciaires sont caractéristiques
des pelouses écorchées pyrénéennes.

6° - Fonctionalité communautaire.

Au point de vue fonctionnel ce sQnt des groupements ouverts fortement
exploités par leur milieu, avec une grande partie de l'énergie en circulation
" extrasomatique " - au sens de MARGALEF 1974: p.886 - (mouvement du substrat
et changements thermiques rapides) qui minimisent l'effet d'autres variations
lentes macroclimatiques.

7° - L'exploitation pastorale.

Communautés et plantes préadaptées à l'exploitation réagissent à la
pression du bétail par une multiplication végétative très active et une gran~

de facilité d'enracinement, etc •• Ces pelouses écorchées, à production prin­
tanière, sont précieuses pour l'élevage pyrénéen.
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Tableau 1: Alliance Saponarion caespitosae
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Numéros des relevés

Date
Localité
Quadrillage U.T.M.
Pente (O)
Zxposition
Surface des relevés, m2

Diametre des pierres, cm.
Recouvrement, %
Alti tude, m.

Espece dominante
Festuca scoparia

Caractéristiques de l'Alliance
(Saponarion caespitosae)

Galium pyrenaicum ,
Asperula cynanchica ansotana
Polygala alpina ansotana
Erigeron alpinum
Jurinea humilis
Iberis bernardiana
Serratulanudicaulis
Globularia repens
frinia glauca
SaDonaria caespitosa

Différentielles de l'Alliance
Arenaria purpurascens
Silena acaulis
Oxytropis pyrenaica
Carex rupestris
Arenaria ciliata

1.2

r

2.2

-1-.2
+.3

r
2.2

1.2

-1-.2
+
-1-

2.2

3.3

1.2

-1-.2

1.2

3.2

-1-.2
+.2

r
-1-.2

-1-.2
-1-.2 !

1.2
+

-1-.2
-1-

3.2

-1-.2

3.3

1.2

r

r
1.2

2.2
-1-
+

2.2
1. 1

-1-

-1-.2
1. 1

-1-.2

-1-

+
-1-.2

1.2
+

1.2
-1-.2
1. 1

3.3

-1-.2

3.3

1.2
1.2

-1-.2

-1-.3
-1-.2.
-1-.2

2.2
1. 1

1.2
-1-
-1-

-1-
-1-

3.3

+
-1-

-1-

-1-.2

3.3

-1­
+.2

.
+.2

2.2

-1-
-1-

Caractéristiques de l'Ordre
(Astragaletalia sempervirentis)

Koeleria vallesiana
Sideritis hyssopifolia ssp. guillonii
Paronychia serpyllifolia
Potentilla cf. latestipula
Arenaria granctiflora
Carduus carlinifolius
Sesleria gr. coerulea
Arabis serpillifolia
Hyppocrepis comosa

Caractéristiques de la Classe
(Festuco-Seslerietea)

Thymus cf. praecox .
Helictotrichon montanum
Festuca gr. ovina-indigesta
Viola rupestris
Trifolium thalii
Anthyllis vulneraria ssp; pyrenaica
Androsace villosa
Gentiana verna
ll'linuartia verna
Vitallana prlmuliflora
Pulsatilla alpina
Carlina acaulis
Gentiana kochiana varo occidentalis
Euphrasia salisburgensis
Ranunculus carinthiacus
Leontodon pyrenaicus
Scutellariaalpina
Vicia pyrenaica.

Compagnes

~speces des paturages
Taraxacum cf. pyrenaicum
Galium cf. protomarchandii
~cornicülatus-alpinus
Poa alpina
Campanula cf. linifolia
Festuca..gr. rubra

.. Cara x arni thopocra
Trifolium montanum
Carex yema

~speces acidophiles
Hieracium auricula
Antennaria dioica
Botrychium lunaria

.
-1-.2

r

-1-.2
-1-

1.2
+.2

+.2

2.2
+

1.2

+.2

1.2
r

+
-1-

-1-.2
-1-.2
2.2

-1-

-1-

-1-

.
1.2
r

( +)

+
1.2
r

r
-1-
-1-

1.2

r
-1-.2

3.2
-1-

1.2
-1-.3
2.2

-1-

r
1. 1

-1­
+.2
1.2

-1­
2.2

1.2
-1-.2

-1-.2
-1-

-1-.2

r
r

1.2
1.2
1.2

-1-

.
-1­
r

+
r

-1-.2
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-1-

r
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2.2
-1-

+
+
r

1.2
2.2
1.2

-1­
+

1.2

r

-1-
-1-
r

2.2
+.2
1.2
1.2
+

1. 1

3.2
+.2
+.2
+.2
+
-1-

+.2

1.2
2.3
1.2

-1-
-1-.2

-1-
+.2
1. 1

-1-

-1-
-1-

-1­
+.2

1.2

+.2

-1­
+.2

2.2

-1-
-1-
-1-
-1-

r

-1-
-1-

1.2
3.3
1.2

-1­
1.2

-1-.2
-1-.2.

-1-

+.2

-1-.2

-1-
-1-.2
1.3
2.2

+.2

-1-

-1-.2
1.3

2.2
2.2

-1-

-1-.2

1.2
-1-.2

-1-

2.2
1.2

-1-
-1-

-1-

2.3
2.2

-1­
3.2
1.2

-1-.2
1. 1
1. 1

-1-

.
-4-.3

-1-
1• 1
2.3

-1­
1.2

r

3.2

2.2
1. 1
2.2
1.2
1.2
1. 1

2.2
1. 1
r

2.2

1.1
-1-

-1-.2
+
-1-

1.1
-1-.2

2.2
+

2.2
-1-
-1-

1.2
+.2
1. 1

1• 1

-1-

1. 1
-1-.2

1.2
-1-.2
-1-.2
-1-.2

1-.2
-1-

-1-.2
1.2
1.3
1.2
-1-.2

-1-
-1-.2
1.2

-1-
+

2.2

-1-
-1-.2
+

.
1. 1

-1-

-1­
r

1. 1
2.2

-1-

-1-.3

.
2.2

1. 1

2.2
-1-.2
1• 1
2.2
1. 1

D'autres especes
:::iaxifra-sa oppositifolia -1-.2 1.2 -1-.2 1.3 -1-.2
Card uus carlinoide s -1- + -1-
Crapis pygmaea I 1 -1- + -1- I _.

. Ont été rencontrées, deux fois: Linaria alDina varo odoratissima,,15: (+) et 9. Aster alpinus, 7 et 14. Helianthemum i talicum ss~ alpestre, 1 et 8. Secaum atratum, 8 ~t 3.Juniperus hemisphaerica, 1 et 3.
Ra.r:-unculus nyrenae l;ls , ~4 et ~7. Galium verl;lm, 12 et 1~. 1rostis alpina cL schleicheri, 8 et 3. Une fois: Astragalus sempervirens, 4. Carex humilis,' 3. Crepis albida, 6. Teucrium chamaedrys, 3: 1.2. Anth.Y­
111S mont~a, 3. Llnarla alpllla, ?Oxy~r~pl~ campestrls, • o. foucaudi, 2. Leontodon pyrenaicus, 12. Primula intricata, 14. Scorzonera aristata, 3. Glob~laria cordifolia, 3:1.3. Deschampsia flexuosa, 14:1.2.
L~zula sPlca"a~ 12:1.2. Carduncel~us mltlsslmus,3:1.3. Hutchinsia alDina, 8. Pedicularis kerneri 15. Sempervivum montanum, 5. Gentiana campestris, 4. Fe~tuca poeformis, 18. Silene Ciliata, 9. Anthoxanthum
oaoratura, 14. lJuzul::l nutans, 17 •. Hieraciurn cf. ramondii 3 ;3eseli mon.tanum 1- f;lh . ~ I

----, • . ' ,::J. 1: eSlum pyrenalcum, 17. Cirsium acaule, 3. Campanula cochlearifolia, 8.: Asplenium viride, 9.1-'inus uncinata, 5.
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Tableau 2: Alliance Thymelaeion nivalis
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Numéros des releyás

Qak
Localité
º;adrile!ge U~T.M.
PJlte ( _
Exposition
Surface des releyás. m2

Di~matr: d~f pierree. cm.
Re_ouvr_me__ • %
Altitude, m.
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1.2
+.2
1.2
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1.2
+.2
+.2

+.2

2.3

3.2

+.2
+

+.2

1.2
+

+.2

+

-1:2~~-2~----1~2
1.1 1.2 +
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1.2
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+
+

+
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+
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+
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+
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+
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r
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r

3.2
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1• 1

2.2
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2.2
1.2

2.2
+
+
+

+.2

+
2.3

.
+

1.2
+

+
+

1.2
+

3.3

1• 1
1• 1
1. 1

+
+.2
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1.2

1. 1

3.3

1.2

+
+

2.2
2.2
1.1
+

1. 1
+

1.2
+

.
1.2
+

1.2
1.2
+.2
1. 1
+.2
+

( +)

2.2

.
+.2

.BSEeCe dominante
Festuca scoparla

Caractéristigues de l'Alliance
(Thymelaeion nivalisJ

Astragalus sempervirens
Medicago suffruticoaa
Thymelaea nivalis
Carduncellus mitiasimua
Scorzonera aristata
Bupleurum ranunculoidea
Gypsophila repena
Campanula speciosa

Différentielles de l'Alliance
Acinos aJOpinus
Bromus erectus
Avenochloa ~. vasconica
Phyteuma~. ibericum

Caracféristiques de l'Ordre
___~~tKs_t_r.aga.I,e_t_alia_.aeJn-p-e.r...y.ir.en.tis,) ~_

-Koeleria vallesiana
Sideritis hyssopifolia ~. guillonii
Paronychia serpyllifolia
Asperula cynanchica ansotana
Arenaria grandiflora
Carduus carlinifolius
Globularia repens
Potentilla ~. latestipula
Eryngium bourgatii
Hyppocrepis comosa
Helianthemum canum

Caractéristigues de la Classe
(Festuco-Seslerietea)

Androsace villosa
Thymus Qf. praecox
Anthyllis vulneraria ~. pyrenaica
Trifolium thalii
Vicia pyrenaica
Vitaliana primuliflora
Gentiana verna
Festuca~. ovina-indigesta
Euphrasia salisburgensis
Helictotrichon montanum
Gentiana kochiana~. occidentalis
Viola rupestris
Carlina acaulis
Aster alpinus

Compagnes

Espaces des patgrages denses
Taraxacum pyrenaicum
Campanula Qf. linifolia
Festuca ~. rubra
Carex verna
Leontodon hispidus
Cirsium acaule
Galium cf. protomarchandii
Eriza media
'rifolium pratense
Lotus cor.niculatus-alpinus
Plantago media
Trifolium montanum
Achillea millefolium
Poa alpina
Carex ornithopoda
Merendera pyrenaica
Galium verum

+
+.2

+.2

+
+
+

+
+

+
+
+
+

.
1.2
+
+

+

4.2
2.2
( +)
2.2
1.2
+

+
( +)
+
r

3.2

+
1.2

1. 1

5.3
3.2
1.2
1.1
1.2
+
+
+

2.2

1.2
3.2

1.2
2.2

+
+
+

1.2
+.2
1. 1
+
+
+

+.2
r

r

2.2

+
+.2
+

.
+

+.2

+

+
+.2

·1.2

+
1. 1
+

+.2

+
+

'.

+
+.2

+
+.2

+
+.2

1. 1
+.2

1.1
+

+.2
Especes acidophiles

Hieraclum auricula
Antennaria dioica

Espece nivale
Pl~tago alpina(s.l.)

Bspeces de la Iineraie
Juniperus hemisphaer ca
Trifolium ochroleucum

Bspaces des falaises, éboulis et cretes
Hieraclum QÍ. ramondil

D'autres especes
Echium a.
Hieracium pilosella(+ H. hypeurium)

( +)

+
+

+.2

+
+

( +)
+

"

+.2
+

+.2

Ont été rencontrées deux fois: Arabis serpillifolia, 5:1.1 et 6. Minuartia yema, 5 et 7. Crepis albida, 1 et 2. Pulsatilla alpina, 1 et 2. Ranunculus
carinthlacus, 7:r et 10. Pinus uncinata~ 5 et 6. Valeriana tuberosa, 3 et 5. Sedum album~. micranthum, 5:1.2 et 6. Seseli montanum, 7 et 10. Agrostis tenuis,
8:11 et 4:42. Ranunculus bulbosus, 5:(+) et 6:1.2. Bellis perennis, 5:(+) et 6:1.1. Campanula rotundifolia, 6 et 10. Alchemilla asterop~ylla, 2 et 5. Linum ca­
tharticum, 1:(+) et 4:1.1. Solidago virga-aurea, 1 et 2.

Une fois: Veronica prostrata~. scheereri, 2:1.2. Teucrium pyrenaicum, 8:1.2. Acinos alpinus, 8. Sesleria~. coerulea, 3:2.2. Helianthemum italicum
~. alpestre, 13:2.2. Teucrium chamaedrys, 1. Anthyllis montana, 1. Linaria alpina, 3. Helianthemum nummularium Qt. scopoli, 3. Oxytropis pyrenaica, 2:1.1.
Gentiana verna ~. willkommii, 11. Silene acaulis, 7. Leontodon pyrenaicus, 7. Primula intricata, 4. Pinus silvestris, 7. Sanguisorba minor, 7:2.2. Astraga­
lus monspessulanus teresianus, 10. Gentiana campestris, 4. Silene ciliata, 3. Rhamnus pumila, 7. Hipericum nummularium, 1. Valeriana montana, 1. Scutellaria
alpina, 1:1.2. Hieracium humile, 7. Veronica teucrium ~. orsiniana, 6:+. Carex liparocarpos, 5. Laserpitium gallicum, 1. Campanula glomerata, 7. Jasione hu­
milis, 11. Trifolium repens, 6:3.2. Plantago lanceolata, 6. Alchemilla gr. pubescens, 6:1.2. Aatragalus depressus, 10:1.2. Conopodium majus, 4. Cirsium erio­
phorum, 4. Scleranthus perennis, 5. Onobrychis &ro hispanica, 11. Dianthus ~., 4. Carlina cynara, 1. Prunella grandiflora, 4.


